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De Boulduc à Bolduc !                                                        par Robert Lapointe    
 

 

   Les ancêtres en Nouvelle-France de feu mon oncle Jean Bolduc sont Louis Bolduc 
soldat de Carignan et Élisabeth Hubert.  Louis Bolduc joua un rôle important au temps   
de la première administration du Comte de Frontenac, son ami et protecteur.  Après 
l'avoir fait nommer Bourgeois de la ville de Québec par décision du Conseil souverain,   
le 20 octobre 1674, il le nomma Procureur de la Prévôté de Québec.  Louise Bolduc,     
fille de Louis Bolduc, fut tenue sur les fonts baptismaux par le comte de Frontenac. 

 
    Pierre Boulduc, le père de Louis, Simon Boulduc, le frère de Louis et Gilles-

François Boulduc le fils de Simon, sont tous les trois célèbres dans l'histoire de la 
pharmacie en France.  On retrouve leur portrait dans la Salle des  Actes de la 
faculté de pharmacie de l’Université Paris Descartes.  Ils étaient apothicaires du 
Roi et membres de l’Académie des Sciences.  
 

   Quatre vidéos réalisés par un américain illustrent en anglais les Boulduc en 
France.  Voir les références ci-bas ou faire une recherche «Boulduc» sur YouTube. 
 

http://www.youtube.com/watch?v=faXI6EyFEd8 – La dynastie des apothicaires Boulduc 
http://www.youtube.com/watch?v=CzCFSCROAAQ – Histoire des Boulduc – Partie 1 

http://www.youtube.com/watch?v=7SffqijHx6o – Histoire des Boulduc - Partie 2 
http://www.youtube.com/watch?v=8Svf09oLtXY&NR=1 – Histoire des Boulduc - Partie 3 

 

 
Mes lignées !                                                                                                     par Aline Beauchemin 
  

 

   Ma pionnière utérine, Marguerite Richard , fille du maître lapidaire, Nicolas Richard et de Jeanne 
Bonnet, contracte mariage à Paris devant les notaires Le Cat et Le Semelier le 23 avril 1646, avec Jean 
Levasseur. Elle vient au pays avec son époux en 1651 et vit par la suite à Québec. Ils auront onze enfants.   
 

 

 

   Le 18 août 1658, elle donne une procuration à son mari qui va en France toucher sa part 
de la succession des biens de son défunt père sur une maison de la rue Guérin Boisseau à 
Saint-Nicolas-des-Champs à Paris où une enseigne représente l’image de Sainte-Anne, 
Saint-François et de Sainte-Barbe.  Le 18 octobre 1659, elle ratifie les transactions que 
son mari a réalisées avec Françoise Gogé, veuve de Nicolas Richard, devant les notaires 
Antoine Chapleau et Étienne Thomas de Paris concernant l’héritage de feu Nicolas 
Richard.  Son époux retourne en France en 1660 et elle lui donne une procuration  

semblable à la première pour vendre deux maisons le 18 octobre 1660.   
 

   Marguerite est reçue à la confrérie de la Sainte-Famille1 en 1664.  Elle décède le 12 avril 1708 à l’âge de 
85 ans à l’Ancienne Lorette. 
 

   Du côté patrilinéaire, Nicolas Petit dit Laprée épouse Catherine Anceline de Duguay Delaray (Le Gu-
d’Alleré) en Aunis.  Le 16 mars 1649 à La Rochelle, leur fils Nicolas s’engage comme laboureur pour aller 
en Nouvelle-France.  Il deviendra le premier ancêtre au pays des familles : Petit – Lalumière – Beauchemin. 

 



Mes lignées !                                                                                  par Aline Beauchemin 
  

 

   En arrivant au pays, peu après 1650 (selon le Dictionnaire National des Canadiens Français), Nicolas Petit 
s’établit à Trois-Rivières où le 24 juillet 1656, il signe un contrat de mariage chez le notaire Ameau, pour 
épouser le 17 août 1656 Marie Pomponnelle, originaire de Longèves de la province d’Aunis.  Elle était la 
fille de Jean Pomponnelle et Michelle Boulet, de Longèves.  Au moins neuf enfants naissent de leur union 
entre 1657 et 1671, tous baptisés aux Trois-Rivières.  Nicolas laisse après lui quatre fils qui se marièrent et 
dont les descendants couvrirent la Rive-Sud du Saint-Laurent dont les régions de Varennes et Boucherville. 
 
   Mercredi 26 juin 1697, Nicolas Petit décède.  Le lendemain, il est inhumé à Cap-Varennes.  Son épouse,  
Marie Pomponnelle décède vers l’âge de 70 ans, le 
18 novembre 1700, et est inhumée le lendemain, à 
Varennes. 

 

Lignée utérine 
 

Marguerite  RICHARD et Jean LEVASSEUR 
23-04-1646  Paris, France 

 

Anne-Félicité LEVASSEUR et Jean-François HAMEL 
23-04-1685  Ancienne-Lorette 

 

Marie-Charlotte  HAMEL et Pierre PLAMONDON 
09-05-1709  Ancienne-Lorette 

 

Marguerite  PLAMONDON et Pierre DROLET 
11-01-1734  Ancienne-Lorette 

 

Marguerite  DROLET et Prisque GOULET 
31-03-1761  Ancienne-Lorette 

 

Marguerite  GOULET  et Charles CÔTÉ 
27-01-1783  Saint-Augustin 

 

Marguerite  CÔTÉ et Jean-Baptiste VOGHEL 
07-11-1808  Saint-Hilaire 

 

Marie  VOGHEL  et Pascal BERGER-ROUGEAU 
21-08-1838  Saint-Hilaire 

 

Philomène BERGER-ROUGEAU et Louis HARNOIS 
31-07-1860  Saint-Charles-sur-Richelieu 

 

Albina  HARNOIS et Émile ROBERT 
30-06-1908  Saint-Hilaire 

 

Rhéa ROBERT et Donat DESLAURIERS 
28-09-1932  Saint-Hilaire 

 

 

Lignée patrilinéaire 
 

Nicolas PETIT et Catherine Anceline 
DE LEGUÉ-D’A LLERÉ  La Rochelle, France 

 

Nicolas PETIT dit LAPRÉE et Marie POMPONNELLE 
17-08-1656  Trois-Rivières 

 

Nicolas PETIT dit BEAUCHEMIN  
et Marie-Jeanne REGUINDEAU 

18-10-1693  Boucherville 
 

Joseph PETIT et Marie-Louise MONGEAU 
26-11-1742  Varennes 

 

Louis PETIT et Marie-Charlotte PROVOST 
07-01-1765  Varennes 

 

Louis PETIT et Marie-Josephe  
MESSIER dit ST-FRANÇOIS 

29-10-1787  Varennes 
 

Jean-Baptiste PETIT dit BEAUCHEMIN  
et Marguerite GEOFFRION 

10-04-1815  Varennes 
 

Jean-Baptiste BEAUCHEMIN et Adélaïde JODOIN 
23-01-1838  Varennes 

 

Azarie BEAUCHEMIN et Henriette CHOQUETTE 
13-07-1869  Varennes 

 

Arthur  BEAUCHEMIN et Alphonsine BEAUREGARD 
11-02-1888  Varennes 

 

Alphonse BEAUCHEMIN et Aldéa DUBUC 
16-01-1923  Saint-Marc-sur-Richelieu  

 
 

Bernard BEAUCHEMIN et Gisèle DESLAURIERS – mariage le 19-06-1965 à Sainte-Madeleine, Québec 
 

 

1- 
 

Le 14 mars 1665, Mgr de Laval fonde la Confrérie de la Sainte-Famille à Québec, dans le diocèse de Québec, avec 
l’aide du père Chaumont et de Mme D’ailleboust.  À Québec, la Confrérie de la Sainte-Famille était réservée aux 
jeunes filles et aux femmes.  La Confrérie de la Sainte-Famille de Québec est une association à caractère religieux qui 
compte parmi ses membres des jeunes filles et des femmes pratiquantes, de religion catholique.  Dès sa fondation, elle 
a comme but la promotion des valeurs de la famille catholique, selon le modèle de la Sainte-Famille, où les hommes 
vivent selon le modèle de Joseph, les femmes selon celui de la Vierge, et les enfants selon le modèle de Jésus. 

 


